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La multirésistance aux antibiotiques chez les Enterobacteriaceae Gram négatifs est de fréquence croissante en  Tunisie.  Escherichia coli est une bactérie commensale du tube digestif de l’homme et de la plupart des animaux à sang chaud. Ces E.coli  constituent un réservoir potentiel pour des gènes de résistance aux antibiotiques et  ils jouent un rôle important dans l'écologie de résistance antimicrobienne des populations bactériennes.
L’objectif de ce travail est de déterminer le pourcentage de résistance chez des isolats d’E.coli prélevés à partir de viande de volaille.
Un échantillonnage de viande de volaille a été réalisé dans deux abattoirs du grand Tunis durant la période 2007-2009. La recherche d’isolats d’Escherichia coli  a été réalisée par la méthode bactériologique décrite par   la norme internationale  ISO16649-2. Les souches isolées ont été identifiées et confirmées par le système Api 20 E. Un isolat  de E. coli  par échantillon a été récupéré et au total 221 souches d’E.coli  ont été retenues et réparties sur deux groupes : 55 isolats analysés durant l’année 2008 et 166 durant l’année 2009. L’étude de la sensibilité aux antibiotiques de ces souches à été réalisée par la méthode de diffusion des disques en milieu gélosé de Muller-Hinton par écouvillonnage selon les normes et les recommandations   du Comité de l’Antibiogramme de la Société Française de Microbiologie  (CA-SFM 2007).
Les résultats obtenus durant l’année 2008 pour les 55 isolats d’E.coli  montrent que 89%, 60% et 87.3%  de ces souches présentent une  résistance à la tétracycline, à l’ampicilline et à la streptomycine, respectivement.  ¶Aucune résistance n'a été détectée pour la cefotaxime,  ceftazidime  ou aztreonam, signifiant une absence de production de bétalactamase à spectre étendu (BLSE).  On a trouvé aussi que 96% de ces isolats d’E.coli  présentent un phénotype de multirésistance (définie comme une résistance à  au moins quatre différentes familles d’antibiotiques). De même un pourcentage élevé de résistance a été trouvé pour les 166 souches d’E.coli avec 95,8% pour la tétracycline et la streptomycine, 82% pour les sulfamides, 74% pour l’acide nalidixique et 62% pour  l’ampicilline. Presque 86% de ces souches présentent  un profil de multirésistance. La co-résistance à la tétracycline, sulfamide, streptomycine, acide nalidixique et ampicilline était la combinaison la plus fréquente parmi ces isolats.
